
Tervuren

construit une maison rationnelle à toit plat
qui se caractérise par des volumes, une
ligne esthétique dépouillée et un plan d’une
grande simplicité. L’édifice n’existe que par
ses formes cubiques aux coins arrondis,
l’horizontalité marquante des volumes, une
épaisse corniche en béton, un travail de
maçonnerie en brique aux joints creusés.
Bref, une architecture pensée, noble,
dénuée de toute ostentation au point de
paraître, paradoxalement, froide et déshu-
manisée; 

Remontez l’Albertlaan jusqu’à hauteur
du n° 15A. Celle-ci a été tracée en 1915 sur
le premier tracé de la voie ferrée qui reliait
la gare Léopold de Bruxelles à Tervuren. La
gare a été déplacée en face du palais colo-
nial pour l’exposition internationale de
1897; 

Descendez l’Hertogenweg pour rejoindre
l’avenue de Tervuren. Dans cette partie du
chemin, les maisons, plus hautes, relèvent
davantage d’une interprétation campa-
gnarde de la maison de maître tradition-
nelle: assemblage de pièces de différentes
dimensions sur un sous-sol surélevé pour
lutter contre l’humidité, usage traditionnel
de la brique pour les murs et de la pierre
autour des baies, en cordons, en colonnes
ou en pilastres, multiplication des décro-
chements de toitures de différentes pentes,
variété des baies vitrées cintrées, usage de
chevrons de bois débordant dans les toi-
tures et les corniches; 

Traversez l’avenue de Tervuren pour
rejoindre le noyau villageois via l’Oppem-
straat;

Sinueuse et étroite, la commerçante
Brusselsesteenweg n’offre guère d’ac-
croches au regard. Un peu avant la maison
communale (n° 6), la Nieuwstraat abrite le
musée local. En face, une ancienne ferme
cachée par un immeuble administratif - hof
van Melijn – abrite désormais un musée
consacré à l’histoire de Tervuren et à l’école
de peinture de Tervuren (INFRA, P.XXX);

Vous débouchez sur le Markt, traversez
le parking situé au-delà de l’office du tou-
risme;

Revenu dans la warande, remontez la
Kastanjedreef jusqu’à la Paleizenlaan qui
sert de dégagement au palais colonial;

Par le labyrinthe des jardins, rejoignez
votre point de départ près de l’arrêt de
tram.

LA WARANDE DES DUCS DE BRABANT• TERVUREN

Des lotissements commencent à voir le jour
sur le flanc gauche de la nouvelle avenue de
Tervuren, autour de l’avenue Albert qui
abrite la première gare. Leur développe-
ment va de pair avec l’éclosion d’un langage
architectural qui s’affranchit enfin des
contraintes néo-classiques pour s’orienter
vers un agencement asymétrique des
volumes, la recherche du pittoresque et de
l’intégration dans la nature environnante.
Le style du cottage anglais, ses formes inti-
mistes et artisanales, fournissent une
source d’inspiration inépuisable. Henry van
de Velde est un des premiers à s’en inspirer.
Le quartier regorge d’exemples de ce style
en vogue dont les marques de fabrique sont:
toitures à croupes aux volumes expressifs,
colombages en façade, tourelles, fenêtres à
croisillons, loggias et bow-windows, ter-
rasses et balcons à rambardes de bois,
volets extérieurs. L’intérieur se caractérise
par l’intimité des pièces, traduite par leur
petite taille, l’omniprésence du bois, des
chambres en soupente. 

Longez la gare terminus du tram de la Leu-
vensesteenweg vers l’avenue de Tervuren;

Avant la courbe, empruntez le sentier
qui traverse le petit bois recouvrant la col-
line de Termunt;

Traversez l’Oppemstraat;

Engagez-vous dans
l’Hertogenweg qui abrite
la plus forte densité de
maisons de cette époque:

• Hertogenweg, 3 (1905):
sorte de chapelle à nef
dissymétrique surmon-
tée d’un petit clocher, la
silhouette de cette mai-
son à la simplicité désar-
mante ne manque pas
d’élégance;

• Hertogenweg, 8: de style
romantique d’inspiration
médiévale, avec ses tou-
relles, cette construction
fait un usage immodéré
du bois pour les balcons,
loggias, linteaux et 
charpente;

Par un sentier situé à
hauteur du deuxième 
plateau de la chaussée, 
rejoignez l’avenue de Ter-

vuren-bis, ancienne Kasteelstraat qui con-
duisait autrefois au château du Prince
d’Orange;

Les maisons jumelles situées aux n° 9 et
11 (1935) relèvent du mariage du style cot-
tage et de l’art déco, ce style d’entre-deux-
guerres dont les formes géométriques
constituent la base du vocabulaire;

Au n° 3 de la Vrijwilligers-
laan, un cottage art déco a été
construit en 1928 par l’archi-
tecte Arthur Manne. L’in-
fluence du cubisme est
décelable dans le traitement
des volumes et des parties
construites. Les formes géo-
métriques les plus diverses
se disputent la décoration de
la façade, du portail ou des
grilles: cercle, spirale, ligne
en zigzag, losange;

Au débouché de l’Albert-
laan, la Nouvelle Maison
traduit l’espoir de son
concepteur, le célèbre archi-
tecte Henry van de Velde, d’être enfin
reconnu dans son pays. Il s’agit de sa qua-
trième maison personnelle qu’il construit
en 1927 à son retour en Belgique après un
séjour de plusieurs années qui l’a conduit
en Suisse, en Allemagne et aux Pays-Bas.
En rupture avec l’Art Nouveau, dont il a été
l’un des plus illustres protagonistes, il
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